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Extrait :


"Paul Auster, me direz-vous, il fait dans l'informatique maintenant ?


Non, Paul Auster, à presque 55 ans maintenant, a écrit 40 bouquins. New-Yorkais, de brooklin, il est connu pour sa "Trilogie new-yorkaise" ainsi  que pour "Smoke" et "Brooklin Boogie" qui ont été portés au cinéma."





Note du modérateur: un peu de hors-sujet, histoire de faire passer le temps. Lisez la critique du livre !
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alt="Couverture">

<!-- Ceci est a mettre comme texte de la news annoncant la revue<br/>
	du livre --> 

  

 Paul Auster, me direz-vous, il fait dans l'informatique maintenant ?


Non, Paul Auster, à presque 55 ans maintenant, a écrit 40 bouquins. New-Yorkais, de brooklin, il est connu pour sa "Trilogie new-yorkaise" ainsi que pour "Smoke" et "Brooklin Boogie" qui ont été

 portés au cinéma.


 

 <!-- Fin du texte de la news -->










 Mais bon, je ne suis pas là pour vous raconter la vie, l'oeuvre de Paul Auster[1]. 

Certains diront : on a lu un livre de Paul Auster, on les a tous lus. Alors pourquoi faire une

 critique d'un livre de Paul Auster ?


Mais parce-que celui-là, "Je croyais que mon père était Dieu", est particulier.






Je commencerais par la fin en disant que ce livre m'a laissé un goût étrange, une émotion. Et rares sont les livres qui m'ont fait cet effet.

Je présente rapidement le livre. C'est un recueil. Les textes ont été envoyés à Paul Auster pour une émission de radio. Et sous le nombre et la qualité, il a proposé de sortir un bouquin.




Découpé en plusieurs sections traitant à chaque fois d'un thème principal, ce livre n'essaye en aucune manière de faire une apologie ou une démontration sur la 'richesse des Etats-Unis'. La question

 n'est même pas soulevée. Ce livre n'est pas là pour nous parler des Etats-Unis. 



Il est là pour nous raconter des faits marquants, troublants de la vie de tous les jours des gens de tous les jours.






A la fois poétique mélancolique et vrai, ce recueil traite avec légèreté, et sans vulgarité, des thèmes comme la mort, le racisme, l'étrange ou l'amour. Des thèmes très 'bateau' pourrait-on dire et

 je réponds : "oui les thèmes sont évidents". Mais l'approche est intéressante. Il n'y a pas d'approche intellectuelle. C'est direct. Il n'y a pas de recherche ni d'analyse. Les textes viennent

 comme les auteurs ont vécu l'évènement.

On y découvrira l'importance des tortellinis dans la relation amoureuse, le rôle des enjoliveurs de voiture pour choisir son travail, sans oublier une envolée lyrique sur les vertues du cocktail

 Martini[2].






Evidemment, l'oeil européen, ou l'oeil latin, ne lira pas le livre de la même manière que l'oeil d'un habitant des Etats-Unis[3] pour des raisons culturelles. Mais cela serait médire sur toute une

 partie de la population de ce pays.

Certes le recueil n'est pas parfait, il y a, à mon avis, quelques défauts.

D'une part, le classement par thèmes. Il aurait été amusant de recréer une histoire avec tous ces textes. Parce qu'on finit par se lasser du thème au bout d'une quinzaine de textes.

D'autre part, les clichés fatigants des Etats-Unis.




    	Le vietnam : je me souviens, une vraie boucherie ...

    
	La guerre de Sécession : The Civil War. Sans oublier le 'the' devant sinon gare à vous ...





Je conseille la lecture de ce livre à tous les amoureux de poésie. Ils y trouveront leur conte[4]. Mais aussi à tous ceux qui veulent découvrir les habitants des Etats-Unis autrement que par CNN.

On notera avec plaisir qu'il existe une version cassette de ce livre, en anglais de surcroît, le prix s'élevant à 300FF environ [5], 

favorisant ainsi l'accès aux mal ou non-voyants !





Bonne lecture.

Dernier conseil : ne lisez pas la préface, au moins que le nationalisme de l'écrivain ne vous exaspère pas.
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	Pour ceux désireux d'en connaître plus sur cet auteur, voici quelques url :



	En français dans le texte




http://unofficial.auster.free.fr/


	En anglais dans le texte



	



http://members.aol.com/knkreutzer/auster/austbiog.htm


	



http://www.paulauster.co.uk/










	A ne pas confondre à la marque Martini. Pour les connaisseurs.


	Vous remarquerez que je parle des habitants des Etats-Unis et non pas américain. Simplement parce que américain est un terme bien trop vaste définir 

les habitants des Etats-Unis. Les canadiens

sont américains. Les brésiliens aussi...


	A défaut leur compte.


	La cassette audio en Anglais chez Amazon ISBN :  0694526134
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La critique
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